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"Quel est le plus méprisable dans votre da de lui préparer de:provisions pour son AUX
opinion,'monsieur le rédacteur? Est ce le hivernement, disant qu'il était engagé a
gonverrnent qui achète un G uévremont mousieur Baby pour l'année, à raison de 12
que monsoiur Turcotte voulait acheter, ou piastres par mois durant la saison d'hiver FONDEF
celui qui s'est vanté d'avoir prèté les mains et 20 piastres par mois durant la saison
à ce honteux tripotage ? d'été, et la nourriture ; et que l'été suivant

UN EcECTEUR. il servirait (le pilote aux goëlettes qui CAR
charroyeraient le sable à Belle-Isle. Je ne

Nnnsieur le rédacteur, voulus rien lui donner, lui disant qu'il
Appelé a Toronto pour rendre témoi n'avait rien gagné et qu'en outre je n'avais 0

gnagr dans laire Baby-Gauvrcau,je fis- pas d'ordre pour cela. Ce fut le capitaine 
ce qui dépendait de moi pour rendre mes Daviison qui donna des provisions qu'il
avnncés aussi précis et aussi justes que prit à bord de son ltiment. Vcrs la fin de A N
possibles. Cependant, monsieur Gauvrean juin de l'année suivante, le 'Doris' et deux
;ayaIt à cœu:r de faire tomber mon témoi- goûlettcs arrivèrent presque en même (Et
guage, fit usage les moyens les moins dé- temps à Belle-IsIe, il y avait à bord mon-
licats pour essa.yer de me confondre, tel sieur gauvrean et le vieillard Welch. Mon- No 29
que de se servir d'une lettre très privée, sieur Gauvrean me dit - qu'il avait ane-
iur prouver les cioses qu'elle n1 prou nC cet homme là parce qu'il était cngagie [E soussigné se

a;iit pas du tout et qui eut plutôt appuyé à monsiedt Baby, qu'il savait bien qu'il i acheteurs:d
e que je disais. i la majorité du comité serait une nuisance que rMonsieur Baby sion des caractè
des comptes publics. cmi voulait b>on. gaspillait son argent comme cela, mais VIGNETTES,
mal gré jeter un voile 5ur les mnfaits de c'est peut-mtre,.mi dit-il en riant, pour le son de métaux d
'architeceto-certilentur; n'eut parefu.é réconipenser de quelques pïetits services (leurs. Aussi d
' monsieur Dalbord l m'entendre de noi qu'il aura rgças de Welch, (le père Baby Grecs, lôbreux
veau,, in de donner des exlictions an endant uil s'e1nm1yait l'automne dernier ractères AGATI
.:nJet clette ltre Ct autre particularitó à la Baie-des-Chateaix, s'ùtait permis ('la Revue Musi

Coimme jo vois que dles journaux <le quelques petites friandises) et qu'ainsi par niés avec cette e
eetlue clié reproduisent les témoignages reconnaissance il aurait engagé ce 'bon- des 'IESSES e
donnés dlevant le comité et font mention homme' Welch." pour imprimer
dle la lettre en question ; que monsieur Ayant engagé une goëlette pour charro- comptant ou ave
Gauman Sc, targue <le m'avoir confondu ycr Ja sable, le père Welch s'installa dans Le vieux enra
vt qu tout. cela pourrait jeter lu louche la goélette comme pilote, ai grand mé- les neufs à 10 ce
sur la manière dont j'ai tenu mes comptes contentement du capitaine, qui n'avait PIresses de sec
lin de la construction du phare de Belle nullement besoin de ce prétendn pilote une fonderie co
"Isl. je vous demanderai, mîonsh ur lu ré. Ayant encore refusé (les provisions au pèrc avec deux mach

dueteur, de vouloir bien me doniier une Welch, il nie demanda de lui écrire au à vendre à bon i
place dans votre journal, pour expliquer moins une lettre à monsieur Gauvreau (> Les éditet
ce! que prouve cette lettre et pourquoi le pour qu'il lui envoyat, à compte sur ses ga- blieront cet avis
Mnm do Welch a été omis dans Ies comp- ges, un poële double et six feuilles d ; la 1er septembre

;e. En fesant cette narration, si je blesse tuyau c'est ce que je is pour l'obliger. Voi- un (les numéros
la susceptibilité de monsieur Baby, il ne la, monsieur le rédacteur, l'histoire (le payés ci caractè
pourra plis S'en prendre à moi, mais bien cette lettre et dc ce Welch. somme trois fois
à sou vnlet, monsieur Gauvreau. Voici V'raimcnt, il ie semble que monsieur tant de leur com
lone les laits: Gnuvrenu aurait dû avoir plus de délica-

En septembre, 1855, mnsicar Baby, t.0esse pour son maitre, ionsieur Baby, ci 15 juin 1859.
partant pour l'Angleterre, vouluntejeter e ne me forgant pas à dévoiler ce qui devait
pansant quelques opetites provisions sur rester dans l'oubli. Pour moi, j'ai cru ne A
Belle.Il', mais il fut forcé d'attendre deux pas devoir faire payer à la province, les ' ia
on trois jours dans la l3aic-dcs-Clhatcaux trais et dépenses qu'entraînent les aimables i UU
queî0 le rout fut favo'nbîle pour accoster péchés mignons de monsieur Baby. Pour réduir. S'adress
fell-Isle. A la 3,ie-des-Ch)ateaux il le valet de monsieur Baby, il a pu le faire, rues Saint Domi

m'engagea, deuxhommes qu'il ameina avec lui, pendant la construction des quais en rite.
lui à Belle-lslc. M'étant rendu à bord du bas <le Québce, où probablement il a tenu
'Doris'. Monîsienr Baby nie mntira les deux pIlusicurs fois la chandelle. Québec, 11 jui
hommes qu'il avait engagés, l'un était un Si v'ous avez encore, monsieur le rédac-
homme capable de rendre service, mais teur, la bonté le me faire dans quelque A
itl'ântr it un vilhmrd impotent, ne mar- temps une petite place dans vos colonnes, N emplacemen
chant qu'a l'aide d'un baton. Que voulez- Je vous promets d'avance que je ne parle- IU sur 60 de pro
vous que je fasse de cette homme, di- î rai point (le péchs mignons, mais bien de cn bois, à un ét
Imionsicur Baby ? Prenez le toujours, me gros péchés mortels commis en plein soleil Saint Rocli, rue
dit-il, il pour longtemps ici, dans et certifiés corrects par monsieur Pierre 62. Aussi une b
trois semaines le 'Doris' viendra chercher Gauvreau. pierre à deux éta
les homies qui n'hiverneront pas sur3ellc- Je suis, monsieur, 'Conditions facile
Isie et' en méme temps il le ramènera Votre obéissant serviteur, au proprietaire.
chez lui. Force me fut donc (le plus MICHEL PATRY, •

persister. En attendant le retour du 'Doris' Surintendant des travaux faits à Belle Isle. 3 novembre. 1E
le veillard, dn; nom (o Welch, me deman- 15 juin 1859. L. M. DARVEÀU,
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ra heureux de fournir aux.
c'matériaux pour. impres-
res UNIS et ORNES des
etc., faits d'une combinai-
urs si vantéc par les fon-
es caractères Allemands,
et un assortiment de ca-

HES pour la MUSIQUE,
cale' et 'l'Ami' sont impri-
spéce dle caractôres): nussi
t tout ce dont on a besoin
au plus bas prix, argent
c papier approuvé.
cires sont échangés pour
lits par livre.
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march é.
trs de journaux qui pu-
(avec la note) 3 fois avant
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ères, s'il achètent pour une
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VENDRE.
ARDEAUX de première

qualité, à un prix très
er au soussigné, coin des
nique et Sainte Margue-

Jos. ALprD MAILnov',
In 1859. Agent.
VENDRE.
it de 40 pieds de Iargeur
ofondeur avec une maison
age, située au faubourg
Saint Antoine, numéro

outique de boulanger en
ges; le tout en bon état.
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